
La santé  
du voyageur 
 
 
 
 

Incidence des ennuis de santé des voyageurs 
 
Les symptômes (questionnaire de voyageurs): 

La diarrhée :    55 à 68 % 
Les infections des VAS :   14 à 31 % 
La fièvre :     12 à 15 % 
Les dermatoses :    1,2 % 
Les MST :     0,6 % 

 
Les principales maladies infectieuses contractées 
 
Paludisme       14 % 
Pathologie dermato.    34 % 
   Myase (vers cutanés)  12 
   Larva migrans       3 
   Eczéma de contact    1 
   Puce chique           1 
   Morsure de tiques    1 
   Onchocercose     1 
   Cellulite      1 
   Erysipèle      1 
   Plaie infectée, abcès    9 
   Impétigo      1 
   Hématome sous cutané    3 
Pathologie digestive     15 % 

   Giardiase       3 
   Toxi-infection alim.      4 
   Amibiase intestinale      3 
   Amibiase hépatique       1 
   Hépatite virale       2 
   Salmonellose digestive     1 
Maladie Sexuellement T.     1 % 
   Uréthrite aigue       1 
Autres       10 % 
   Infection urinaire     3 
   Ascaridiose      1 
   Rickettsiose      2 
   Fièvre médicamenteuse     1 
   Infection ORL        2 
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Les modes de transmission des maladies infectieuses 
 
La transmission vectorielle  +++ 
Paludisme, fièvre jaune, Dengue, Encéphalite japonaise, leishmanioses, filarioses, 
trypanosomiases … 
La transmission féco-orale +++ 
Diarrhées, typhoïde, choléra, hépatites virales, poliomyélite, parasitoses intestinales 
La contamination alimentaire :  
Intoxinations, parasitoses, dracunculose … 
La transmission sexuelle 
Hépatite B, VIH … 
La pénétration transcutanée ++ 
Bilharziose, nématodoses intestinales, tétanos, ectoparasitoses … 
L’inoculation animale 
Rage … 
La transmission aérienne ++ 
Tuberculose, diphtérie, méningococcies 

 
Que faire avant de partir ? 
 
1  Préparer son voyage, se renseigner 
 
Pour un voyage en zone tropicale, en dehors des sentiers battus,  
il est indispensable de préparer son voyage et de consulter un médecin spécialisé en 
médecine des voyages  
(consultations spécialisées dans tous les C.H.U.). 
Précisez la zone géographique précise où vous désirez vous rendre. 
 
2  Vérifier ses vaccinations  
 
Il faut organiser ses vaccinations à l’avance.  
 
Les vaccinations habituelles : 
 
- Tétanos et Poliomyélite  tous les 10 ans. (obligatoire) 

(DTP ou TP ou REVAXIS …) 
- Hépatite B  (très recommandé) 
3 injections sont suffisantes le plus souvent : M1 M2 M6 
 (HBVAX ou ENGERIX ou GENHEVAC…) 
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- Tuberculose  (éventuellement recommandé) 
Le vaccin s’appelle B.C.G.  
Il faut un test tuberculinique (IDR) positif 6 mois après le vaccin. 
 
Les vaccinations spécifiques du voyageur : 
 
- Typhoïde : maladie bactérienne à transmission alimentaire.  
Utile dès que l’hygiène est défaillante. 

Typhim VI°, valable 3 ans, environ 25 €,  non remboursé. 
 
- Fièvre jaune : maladie virale grave transmise par un vecteur.  
Obligatoire pour un séjour en Amérique du Sud ou Afrique noire. Valable 10 ans, 
environ 25 €, non remboursé. Ne se fait que dans des centres agréés.  
 
- Hépatite A : maladie virale à transmission oro-fécale. 
Très utile chez les jeunes et les voyages aventureux ou longs.  
     AVAXIM°, HAVRIX°; 2 injections espacées de 6 mois, rappel après 10 ans. 

Environ 32 € x2,  non remboursé. 
 
- Diphtérie : maladie bactérienne à transmission aérienne. 
Indispensable dans le plupart des pays (pays de l’Est, Maghreb...) Le plus souvent fait 
en association avec le Tétanos.  

DTP ou TP ou REVAXIS … tous les 10 ans (remboursé) 
 
- Méningites A+C (+/- Y+W135) : maladie bactérienne grave à transmission aérienne. 
A discuter pour des voyages en zone d’hyper endémie (Afrique Sahélienne et Asie du 
Sud)   Vaccin anti-méningocoque : environ 25 €, non remboursé.  
Pour l’Arabie Saoudite, MENOMUNE obligatoire, à faire dans des centres agréés. 
 
-Rage :  Maladie virale transmise par inoculation animale (morsure, léchage). 
A discuter pour des séjours longs en zone d’endémie, les enfants, les randonneurs… 
(J0, J7, J28, rappel 1 an et tous les 5 ans, dans centres agréés) 
Cette vaccination ne dispense pas d’une vaccination curative en cas de morsure, mais 
simplifie les procédures de prise en charge. 
 
- Encéphalite japonaise : maladie virale à transmission vectorielle 
A discuter pour des séjours prolongés en Asie du Sud Est et du Sud. 
Dans des centres agréés. 
 
Attention 
D’autres vaccins peuvent être utiles selon le pays où l’on se rend, et selon les risques 
personnels que l’on prend. Rien ne remplace un avis médical en cas de doute ou de 
séjour prolongé. On peut faire plusieurs vaccins lors d’une même séance, mais si 
plusieurs séances sont nécessaires, elles doivent être espacées en général de 4 semaines. 
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3  Envisager une chimioprophylaxie antipaludique 
 
 
Le paludisme est un des risques principaux du voyageur.  
Il est responsable de plus de 2 millions de morts chaque année.  
Il est inconscient de ne pas s’en préoccuper avant le départ. 
 
C’est une maladie parasitaire (plasmodium), à transmission vectorielle (moustique) 
 
Le paludisme peut se prévenir par la prise de médicaments (chimioprophylaxie).  
Cependant, la résistance du parasite varie selon les zones géographiques (zones A,B,C), 
et les traitements sont à adapter en fonction du voyage envisagé.  
Un conseil éclairé est obligatoire. 
 
Pays de la zone A : (Amérique centrale, moyen Orient ...) 

Transmission très faible, parasite sensible à la chloroquine (P.vivax ou P. 
falciparum) 

 Chloroquine (NIVAQUINE°) : 1cp/j, 6 jours sur 7 , J1 ! fin + 30 jours 
  
Pays de la zone B : (péninsule arabique, sous continent indien, Indonésie, 
Philippines...) 

Transmission peu importante, paludisme sensible à la chloroquine associée au 
proguanil. 
 - soit : chloroquine + proguanil (SAVARINE°) :  

1 cp/j, (25 € /mois), J1 ! fin + 30 jours 
 - soit : atovaquone + proguanil (MALARONE°)  

1cp/j, (105 €/mois), J1 ! fin + 7 jours  (btes de 12 cps) 
 
Pays de la zone C : (bassin  amazonien, Afrique tropicale, Madagascar, Asie du Sud 
Est, Papouasie...)  

Transmission élevée de paludisme chloroquino-résistant  
 - soit : méfloquine (LARIAM°) : 1 cp/semaine , (45 €/mois), J1 ! fin + 30 jours 

- soit : chloroquine + proguanil (SAVARINE°) 
- soit : atovaquone + proguanil (MALARONE°) 

 
Cas particuliers : frontières Cambodge / Birmanie / Thaïlande 

Taux de résistances très élevés, transmission importante. 
 Doxycycline : DOXYPALU, TOLEXINE GE 

100 mg/j, (remboursé) J1 ! fin + 30 jours 
  
D’autres schémas peuvent être proposés selon les cas. 
 
Attention 
Le choix d’une chimioprophylaxie est parfois difficile et évolutif. 
(tolérance, efficacité, durée de prise, contre-indications …) Bien se renseigner. 
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Cas particuliers : 
Pour les séjours longs (> 3 mois), utiliser NIVAQUINE ou SAVARINE 
Emporter un traitement présomptif (QUININE ou MEFLOQUINE ou 
HALOFANTRINE) à utiliser de façon curative en cas d’accès. 
 
 
4  Se composer une trousse de secours  
 
Méfiez vous de la contrefaçon des médicaments +++ 
Emmenez votre propre trousse à pharmacie.  Dans l’avion, conservez votre trousse avec 
vos bagages à main. Faite vous conseiller par votre médecin traitant. 
Cette liste n’est pas une prescription mais une information générale qui doit être 
adaptée éventuellement à votre cas (allergies, intolérances, contre-indication …) 
 
N’oubliez pas :  
Répulsifs anti moustiques, crème solaire, seringues et aiguilles à usage unique, 
pansements, désinfectant cutané, préservatifs si nécessaire, boules quiès, lunettes de 
vue de rechange ....  
 
Exemple de médicaments éventuellement utiles (à titre d’exemple)  
 
- Douleurs et fièvres : paracétamol +++, (Doliprane°, Dafalgan°...), ibuprofène (Advil°, 
Nureflex°...), 
éviter l’acide acétylsalicylique  (Aspirine, Aspegic°) risque hémorragique dans 
certaines maladies. 
- Diarrhées simple : pansement digestifs : Smecta° 3 sachets/j 
- Diarrhée liquide avec ou sans fièvre : Tiorfan° 3 gél/j, ou  Imodium° 6 gél /j max. 
- Diarrhée glaireuse, et/ou sanglante et fébrile : 
avis médical. Si impossible, antibiotiques : Oflocet°: 2 cp/j x 5 j. 
- Diarrhée glaireuse, sanglante sans fièvre : 
avis médical. Si impossible : Flagyl° 500, 3cp/j (amibiases ?). 
- Vomissements : Primpéran°, Vogalène° : 3 à 4 cp/j 
- Douleurs viscérales, spasmes... Spasfon°: 6 cp/j 
- Traumatologie, rhumatologie, douleurs dentaires : Voltarène° 50, 3cp/j aux repas 
(anti-inflammatoire) 
- Contractures musculaires : Miorel° 3 gél/j, ou Myolastan°, 1 cp le soir. 
- Allergies : Cetirizine°, Clarityne°... : 1 cp/j 
- Réactions allergiques importantes : corticoides : Célestène° 2mg : 2cp/j  
- Insomnies, décalage horaire : Stilnox° 1 cp au coucher. 
- Infections ORL courantes : antibiotiques : Amoxicilline 500, 3 cp/j x 6j (sauf si 
allergie à la pénicilline), ou macrolides : Rulid° 2 cp/j x 6j. 
- Infections urinaires : Oflocet° 2 cp/j x 5j, ou à défaut : Amoxicilline 500, 3 cps/j x 6j 
- Conjonctivites purulentes : collyres antibiotique: Rifamycine collyre, ou Chibroxine° : 
1 goutte 4x/j. 
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5  Consultez votre dentiste  
 
6  Souscrivez une assurance rapatriement sanitaire 
 

Que faire pendant le séjour ? 
 
1  Prendre sa chimioprophylaxie antipalustre 
 
2  Se protéger des piqûres d’insectes 
 
Les insectes piqueurs sont vecteurs de nombreuses maladies : paludisme, dengue, 
encéphalite japonaise, fièvre jaune ou autres arboviroses, filarioses, onchocercose, 
trypanosomiases ...  
 
La prévention la plus utile concerne le paludisme. 
dormir impérativement sous une moustiquaire imprégnée d’insecticide  
(perméthrine ou dexaméthrine). 
 
S’enduire les parties découvertes du corps avec un répulsif . . Utiliser des vêtements 
couvrants de couleur claire.  Imprégner les vêtements d’insecticide.  50 à 70% des 
piqûres se font à travers les vêtements. 
 
Le choix d’un répulsif cutané ou tissus doit être réfléchi. 
 
Pour la peau :  
- chez l’adulte, utiliser le DEET concentré > 35 % (Ultrathon°, Insect Ecran°) 
- chez l’enfant, utiliser l’EHD (Insect Ecran Enfant°) ou le Citrodiol (Mosi Guard°) 
- chez la femme enceinte, utiliser le Citrodiol (Mosi Guard°) 
 
Pour les tissus :  
la perméthrine : Insect Ecran Tissus°, toutes les 6 semaines ; ou  
l’Etofenprox (Biovectrol°) toutes les 8 semaines. 

 
3  Se méfier de l’eau 
 
L’eau est un énorme réservoir d’agents pathogènes pour l’homme (bactéries, virus, 
parasites ...). La saison sèche (concentration de l’eau, pullulation des mouches) 
augmente le risque. 
 
L’eau de boisson :  
Ne jamais boire l’eau non traitée.  
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Utiliser toujours de l’eau encapsulée, ou à défaut, purifiez votre eau en la filtrant puis 
en la désinfectant.  
 
Des traitements chimiques sont disponibles : 
HYDROCLONAZONE° ou AQUATABS° : désinfecte l’eau à consommer rapidement 
MICROPUR° : conserve l’eau (ne désinfecte pas) 
MICROPUR Forte° : désinfecte et conserve l’eau plusieurs semaines 
 
Si l’eau est sale, il faut la décanter puis la filtrer.  
Les filtres arrêtent les bactéries, les protozoaires et les kystes, mais pas les virus. Il faut 
alors la bouillir. 
 
L’eau de baignade : 
Ne pas se baigner en eau douce, en particulier aux heures chaudes, à cause du risque de 
bilharziose (dans la plupart des pays d’Afrique, et certaines zones d’Amérique du sud, 
du Moyen-Orient et d’Asie). 
Les baignades en piscine ou en mer ne présentent pas ce risque. 
 
Ne pas marcher pieds nus sur le sol humide (plage, boue...).  
Risque de pénétration de larves de parasites intestinaux.  
 
 4  Sélectionner sa nourriture 
 
La nourriture peut être contaminée par de nombreux germes.  
Se laver les mains avant de les porter à la bouche,  
éviter les crudités (engrais humains),  
éviter les glaces et laitages non industriels,  
éplucher les fruits,  
manger les aliments bien cuits. 
 
5  Eviter le soleil 
 
Sous les tropiques, on ne bronze pas, on brûle.  
Penser aussi à protéger ses yeux avec des lunettes de soleil anti UV de bonne qualité. 
 
6  S’écarter des animaux 
 
La rage est présente dans de nombreux pays.  
En dehors de la rage, les animaux dits “domestiques” sont souvent affamés et peuvent 
être dangereux en particulier pour les enfants. 
La notion « d’animal de compagnie » est purement occidentale. 
 
En cas de morsures, désinfecter les plaies à l’eau oxygénée. L’antibiothérapie est 
presque toujours nécessaire.   
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7  Maîtriser sa sexualité 
 
Les pays pauvres ne sont pas un terrain de chasse pour riches occidentaux.  
Les coutumes locales sont à connaître et respecter.  
Les risques médicaux sont dominés par le virus du SIDA qui reste une MST 
mortelle. Le préservatif protège aussi de la plupart des autres MST.  
Cependant, d’autres désagréments sont fréquents : herpès, gale, poux et autres parasites 
cutanés. 
 
 

8  Ne pas prendre de risques inutiles 
 
Les accidents constituent une part très importante de la mortalité du voyageur.  
Les accidents de la route sont fréquents et plus graves.  
Les secours sont souvent inefficaces ou inexistants.  
Se méfier des transports locaux si la sécurité est approximative. Ne pas faire d’activités 
sportives risquées.  
Tenir compte de l’insécurité qui peut régner.  
Ecouter les conseils que les locaux peuvent vous donner.  
Tenir compte des données politiques et culturelles locales.  
 

Que faire après le retour ? 
 
 
1  Continuer sa prévention antipaludique 
 
Si une chimioprophylaxie a été prescrite, la poursuivre 4 semaines après l’exposition au 
risque (sauf pour la MALARONE°) 
 
2  Informer son médecin de tout trouble anormal 
 
Dans les semaines ou mois qui suivent le retour,  
En cas de fièvre inexpliquée, de diarrhée anormale, de démangeaisons ou tout autre 
problème inhabituel, consulter son médecin en l’informant du voyage en zone 
tropicale. 
La plupart des décès par paludisme sont dus à des retards de diagnostic. 
 
 
En conclusion : 
Soyez prudents, votre organisme n’a pas l’immunité d’un indigène. 
Soyez respectueux, ayez toujours à l’esprit qu’à l’étranger, l’étranger c’est vous ! 
Bon voyage 

devimeuxbe@aol.com 
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